septième paire: nerf facial et nerf intermédiaire

Le nerf facial est un nerf mixte formé par deux racines : l'une, motrice, est le nerf facial proprement dit ; elle comprend aussi des fibres du système végétatif qui président à la sécrétion lacrymale ; l'autre est le nerf intermédiaire ; cette seconde racine est sensitive, mais comprend aussi des fibres végétatives qui innervent les glandes linguales, submandibulaire et sublinguale.
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origines réelle et apparente. La racine motrice naît du noyau du nerf facial situé dans la substance réticulaire grise du pont. Elle sort du névraxe par la partie latérale du sillon pontique, après un trajet intrapontique complexe, que nous décrirons avec la voie motrice principale. Les fibres végétatives partent de deux noyaux situés en arrière du noyau moteur : le noyau parasympathique du nerf facial.

La racine sensitive a son origine dans le ganglion géniculé situé sur le trajet du nerf facial, au niveau de son premier coude intrapétreux. Les prolongements cellulifuges des cellules du ganglion géniculé constituent les fibres sensitives du nerf intermédiaire.

Ces fibres pénètrent dans le névraxe au niveau du sillon bulbo-pontique, en dehors du nerf facial et en dedans du nerf vestibulo-cochléaire ; elles se terminent dans la partie supérieure du noyau du faisceau solitaire.

trajet. Du sillon bulbo-pontique, les deux racines du nerf facial se dirigent en dehors, en avant et en haut, et s'engagent dans le méat acoustique interne (fig. 1).

Arrivées au fond de ce méat, les deux racines pénètrent dans le canal facial et le parcourent dans toute son étendue (fig. 1). Le nerf présente comme ce conduit trois portions ou segments : 1° le premier segment, commence à l'orifice du canal facial dans le fond du méat acoustique interne ; il est oblique en avant et en dehors et perpendiculaire à l'axe de la partie pétreuse de l'os temporal ; 2° le deuxième segment,oblique en arrière, en dehors et un peu en bas, est situé dans un plan vertical à peu près parallèle au grand axe de la partie pétreuse de l'os temporal ; 3° le troisième segment, vertical, commence au-dessous de d’aditus ad antrum et finit au foramen stylo-mastoïdien. En sortant de la partie pétreuse de l'os temporal, le nerf pénètre dans la parotide, où il se divise en branches terminales.
rapports. Dans la cavité crânienne, les nerfs facial et intermédiaire cheminent sur l'os occipital et la face postéro-supérieure de sa partie pétreuse, au-dessous du pont et du pédoncule cérébelleux moyen.

Dans le méat acoustique interne, le nerf vestibulo-cochléaire prend la forme d'une gouttière concave en haut, dans laquelle reposent les nerfs facial et intermédiaire. Les méninges et les espaces sus et sous-arachnoïdien forment des gaines communes aux trois nerfs et se prolongent jusque dans le fond du méat acoustique interne. Avec les nerfs, l'artère du labyrinthe pénètre dans le méat.

Dans la première portion du canal facial, les nerfs facial et intermédiaire sont encore distincts. A l'extrémité latérale de ce segment, le nerf facial change de direction pour continuer son trajet dans la deuxième portion du canal facial. Il forme là un premier coude situé en regard du hiatus du canal du nerf petit pétreux. C'est sur la face antérieure de ce premier coude, appelé genou du nerf facial, que se trouve le ganglion géniculé. Ce ganglion, de forme conique, à sommet antérieur, se confond par sa base avec le tronc nerveux.

Le nerf intermédiaire pénètre dans le ganglion et, à partir de ce point; ce nerf et le nerf facial proprement dit sont réunis en un seul cordon nerveux.

Dans la deuxième portion du canal facial, le nerf facial est situé sur la paroi médiale de la cavité tympanique (fig. 1). Ce deuxième segment du nerf facial se termine au-dessous de l'aditus ad antrum, où le canal facial se coude une deuxième fois pour devenir vertical.

Dans la troisième portion verticale du canal facial, le nerf facial descend en arrière du canal du muscle stapédien dans l'épaisseur du mur osseux qui sépare du cavum tympanique l'antre mastoïdien et les cellules mastoïdiennes. Dans cette partie de son trajet, le nerf, presque vertical, est légèrement oblique en bas et en dehors.

A l'intérieur du canal facial, le nerf facial est accompagné par l'artère stylo-mastoïdienne, branche de l'artère auriculaire postérieure.

En sortant du canal facial par le foramen stylo-mastoïdien, le nerf facial se porte en bas, en avant et en dehors, croise la face latérale de la base du processus styloïde et pénètre dans la parotide en passant entre les muscles digastrique et stylo-hyoïdien.

Dans la parotide, le nerf facial oblique en avant, en bas et en dehors, arrive sur la face latérale de la veine jugulaire externe, où il se divise en deux branches terminales. 

distribution. Le nerf facial donne : 1° des branches collatérales intrapétreuses qui naissent du tronc nerveux dans la partie pétreuse de l'os temporal ; 2° des branches extrapétreuses qui se détachent au-dessous du foramen stylo-mastoïdien ;

3° des branches terminales.

1. Branches collatérales intrapétreuses. Au nombre de six, elles naissent du nerf facial dans le canal facial. Ce sont : le nerf grand pétreux, le rameau communiquant avec le plexus tympanique, le nerf stapédien, la corde du tympan, le rameau sensitif du méat acoustique externe et le rameau de la fosse jugulaire.

a) nerf grand pétreux. Ce nerf se détache du sommet du ganglion géniculé, se porte en avant et sort de la partie pétreuse de l'os temporal par le hiatus de Fallope. Il chemine ensuite sur la face antéro-supérieure de la partie pétreuse de l'os temporal dans une gouttière osseuse qui fait suite au hiatus et reçoit dans ce trajet le grand nerf pétreux profond, puis un filet anastomotique du plexus sympathique péricarotidien. De la réunion des nerfs grand pétreux, grand pétreux profond et du filet sympathique, résulte la formation du nerf du canal ptérygoïdien. Celui-ci traverse le foramen déchiré, parcourt d'arrière en avant le canal ptérygoïdien et se jette dans le ganglion sphéno-palatin. Le nerf grand pétreux innerve, par l'intermédiaire de ce ganglion, la muqueuse bucco-naso-pharyngée et la glande lacrymale.

b) Rameau communiquant avec le plexus tympanique. De son origine sur le côté latéral du ganglion géniculé, le rameau communiquant avec le plexus tympanique se porte en avant, traverse le hiatus du canal du nerf petit pétreux et glisse dans une gouttière de la face antéro-supérieure de la partie pétreuse de l'os temporal, en dehors du nerf grand pétreux. Ce nerf reçoit peu après son origine le nerf petit pétreux. Puis, grossi encore d'une anastomose du plexus qui entoure la veine méningée moyenne, il traverse la base du crâne et se jette dans le ganglion otique.
c) Nerf stapÉdien. Il se détache du segment vertical du nerf facial et se rend au muscle stapédien.
d) corde du tympan. La corde du tympan naît du nerf facial à 2 ou 3 mm au-dessus du foramen stylo-mastoïdien. De là, elle se porte par un trajet récurrent, en haut, en dehors et un peu en avant, et s'engage dans un conduit osseux, le canalicule de la corde du tympan. Celle-ci pénètre dans la caisse par un orifice situé sur la paroi postérieure de la cavité tympanique.
Dans la caisse, la corde du tympan se porte en avant et contourne la face médiale du col du marteau. Elle passe par le sulcus malleolaris de l'os tympanal, et sort de la caisse par le canalicule de la corde du tympan, creusé dans l'épaisseur de la scissure pétro-tympanique. La corde débouche à la base du crâne, près de l'épine de l'os sphénoïde.

La corde du tympan s'incline alors en bas et en avant, passe en dehors du fascia interptérygoïdien, et s'unit au nerf lingual. C'est par le nerf lingual que les fibres de la corde du tympan vont aux ganglions submandibulaire et sublingual, dont les rameaux efférents se rendent aux glandes submandibulaire et sublinguale.

e) rameau sensitif du conduit auditif externe. Ce filet nerveux se détache du nerf facial au niveau ou un peu au-dessous du foramen stylo-mastoïdien, contourne le bord antérieur du processus mastoïde immédiatement au-dessous du méat acoustique externe et s'enfonce dans la paroi postérieure de ce méat qu'il innerve ainsi qu'une partie de la membrane du tympan.
f) rameau communiquant avec le nerf vague (Cruveilhier). Il naît à 4 ou 5 mm au-dessus du foramen stylo-mastoïdien et se rend par un canalicule osseux intra-pétreux jusqu'à la fosse jugulaire. Il s'unit peu après au ganglion jugulaire du nerf vague.
2. Branches collatérales extrapétreuses. Le nerf facial donne au-dessous de la partie pétreuse de l'os temporal quatre branches : le rameau communiquant du nerf facial avec le nerf glosso-pharyngien, le rameau auriculaire postérieur, les rameaux des muscles stylo-hyoïdien et digastrique, le rameau lingual.

a) Rameau communiquant avec le nerf glosso-pharyngien. Il se détache du nerf facial immédiatement au-dessous du foramen stylo-mastoïdien, croise la veine jugulaire interne et se termine dans le ganglion inférieur du nerf glosso-pharyngien. Il est inconstant.
b) nerf auriculaire postérieur. Né du nerf facial à quelques millimètres au-dessous du foramen stylo-mastoïdien, ce rameau contourne en avant le ventre postérieur du muscle digastrique, puis le bord antérieur du processus mastoïde. Il s'anastomose sur la face latérale du processus mastoïde avec le rameau auriculaire du plexus cervical et se divise en deux rameaux secondaires : l'un, ascendant, pour les muscles auriculaire postérieur, auriculaire supérieur et pour les muscles de la face interne de l'auricule ; l'autre, horizontal, destiné au muscle occipital.

c) Nerfs du muscle stylo-hyoïdien et du ventre postérieur du muscle digastrique. Ils naissent du nerf facial un peu au-dessous du précédent, soit séparément, soit, le plus souvent, par un tronc commun. 
d) rameau lingual. Le rameau lingual n'existe que rarement et paraît suppléer le rameau anastomotique du nerf glosso-pharyngien. Ce rameau se détache du nerf facial au voisinage de l'origine des rameaux précédents. Il se porte en bas et en avant, longe le nerf stylo-glosse et se termine au voisinage de la base de la langue en s'anastomosant avec le nerf glosso-pharyngien. De cette anasto​mose naissent des filets pour la muqueuse de la base de la langue, ainsi que pour les muscles palato-glosse et stylo-glosse.
3. Branches terminales. Le nerf facial se divise, sur la face latérale de la veine jugulaire externe, en deux branches terminales que l'on distingue en temporo-faciale et cervico-faciale.

a)
Branche temporo-FACIALE. Cette branche se porte en avant, s'anastomose avec le nerf auriculo-temporal et se divise bientôt en plusieurs rameaux destinés aux muscles cutanés du crâne et de la face, situés au-dessus de l'orifice buccal. Les rameaux terminaux de la branche temporo-faciale cheminent d'abord entre les deux lobes de la parotide. Là, de nombreuses anastomoses les unissent entre eux et à la branche cervico-faciale ; ainsi se forme le plexus intraparotidien. Les rameaux sortent de la parotide le long de ses bords antérieur et supérieur et divergent vers leur territoire.

b)
Branche cervico-faciale. La branche cervico-faciale se dirige, en bas, en avant et en dehors, s'anastomose avec la branche auriculaire du plexus cervical, et se divise en plusieurs rameaux au voisinage de l'angle de la mandibule, mais en général un peu au-dessus et en arrière de cet angle. Ces rameaux sont destinés aux muscles cutanés de la face et du cou situés au-dessous de l'orifice buccal. 

Les branches temporo-faciale et cervico-faciale du nerf facial sont constamment unies dans la parotide par une anastomose.

anastomoses. Le nerf facial présente de nombreuses anastomoses avec les nerfs voisins. Nous avons déjà signalé celles qui l'unissent : aux ganglions otique et sphéno-palatin par les nerfs pétreux, aux nerfs vague, glosso-pharyngien, lingual par la corde du tympan, au nerf auriculo-temporal, au plexus cervical superficiel. Il est encore anastomosé avec le nerf vestibulo-cochléaire par deux grêles filets qui viennent l'un du nerf intermédiaire, l'autre du ganglion géniculé. Enfin, des anastomoses en nombre variable relient les rameaux terminaux du nerf facial aux ramifications périphériques voisines des branches sensitives du nerf trijumeau (supra-orbitaire, infra-orbitaire, buccal et mentonnier).

